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			Le signe du Taureau

			L

			Second signeu1 du zodiaqueu, le Taureau représente le « moi » dans sa croissance et son développement. C’est également le premier signe de Terreu, celui de la terre fertile. D’où l’importance qu’il accorde aux choses matérielles : la sensualité, le confort, l’enracinement dans le concret. Gouverné par Vénusu, la planète de l’amour, c’est un amoureux de la vie, des plaisirs et de la beauté, de tout ce qui est « physique » ; il est extrêmement attentif à l’harmonie des choses (des sens, des idées, des sentiments). D’où un aspect souvent nonchalant et paisible, une douceur apparente qui masquent cependant des réactions intérieures intenses.

			D

			Ses basiques

			Graphisme : D[image: 9630.png]	Période : 21 avril – 20 mai

			Saisonu : printemps	Genre : féminin

			Élémentu : Terre	Comportement : fixeu

			Planète + : Vénus (affectivité, volupté, convivialité). Goût pour le confort, le décorum, le savoir-vivre ; fascination pour la campagne, l’argent, les plaisirs de la table (bonnes bouffes, convivialité), l’écologie…

			Planète - : Plutonu (répulsion, ascèse, insensibilité). Peur des remises en question, des changements (traditions, habitudes, modes de vie…), de manquer (affection, argent…), des sarcasmes, du métro, des tunnels, des parkings souterrains…

			Qualités : sensuel, sentimental, affectueux, casanier, prudent, accrocheur.

			Défauts : égoïste, vaniteux, possessif, collant, entêté, obsessionnel, jaloux, envieux, hyper susceptible.

			Psychopathologie2 : personnalité passive-agressive.

			Déviances : sabotage, détournements de fonds, délit de fuite, boulimie, délire de jalousie, alcoolisme, accidents de la route, suicide…

			Maladies3 : embolie pulmonaire, maladie des reins-vessie, tuberculose, cancer de l’estomac…

			
				Figures du mal

				Maléfique, le Taureau est un expert du meurtre rituel longuement concocté. Cela va de la persécution (Catherine de Médicis), au génocide (Hitler, Pol Pot) en passant par la terreur (Robespierre, Saddam Hussein). Ou au massacre de masse par exemple Adam Lanza, auteur de la tuerie de Newtown en 2012, H. H. Holmes le premier tueur en série américain (deux cents à trois cents victimes) ou Jim Jones (neuf cent huit victimes), fondateur du « Temple du peuple », à Jonestown (Guyana), en 1978. Ou encore au cannibalisme, par exemple Jeffrey Dahmer, « le cannibale de Milwaukee » (dix-sept victimes), Albert Fish, « l’Ogre de Wysteria » (de seize à plus de cent victimes) ou encore Amin Dada, le dictateur fou de l’Ouganda.

			

			

			D

			Sa symbolique

			Dans la plupart des traditions, le taureau a souvent été assimilé à une puissance anarchique. Indompté, il représentait le déchaînement des passions animales : il était susceptible de toutes les violences aveugles. Ses lignes denses, ses formes massives et sa force brutale figuraient le triomphe des instincts. Le sacrifice du taureau, celui du Veau d’or (le Taureau dominé par ses appétits matériels) ou du Minotaure (le Taureau dominé par ses sens), par exemple, avait valeur de rire initiatique. Il symbolise la maîtrise de l’humain sur l’animal en soi, de l’esprit sur la chair. C’est la signification de la légende du Minotaure comme celle du Veau d’or. Dans la Bible, le Veau d’or est l’idole de la richesse, la divinisation des désirs matériels, des plaisirs et du pouvoir des sens. Sa destruction manifeste une victoire de l’humanité sur l’animalité et témoigne d’un combat permanent entre l’esprit et la matière.

			Second signe du printemps, le Taureau devient ainsi, au prix de ce sacrifice, de ce combat, le symbole de la force créatrice, l’incarnation d’une énergie vitale. Maîtrisée, sa puissance est fécondante, génératrice d’ordre et de paix, épanouissement du corps et de l’âme.

			
				Le Taureau dans la mythologie

				Il était une fois une très belle jeune fille qui s’appelait Europe. Elle était si charmante que Zeus (Jupiter) s’éprit d’elle. Pour l’enlever à ses compagnes de jeu, il eut l’idée de se métamorphoser en un grand taureau blanc. De leur étreinte naquirent trois fils : Minos, Rhadamanthe et Sarpédon. Astérios, roi de Crète, épousa Europe, adopta les trois bambins et fit de Minos, l’aîné, son héritier. Le nom d’Europe fut ainsi donné à notre continent et le taureau immortalisé au rang de constellation.

				La mort d’Astérios ouvre une querelle entre les trois frères pour la succession du trône. Pour faire valoir ses droits, Minos réclame alors à Neptune, le dieu de la mer, une preuve tangible de son soutien. Le dieu s’y prête de bonne grâce en faisant sortir des flots un superbe taureau. À une condition cependant, car les dieux ne donnent jamais rien pour rien. Après son accession au trône, Minos doit immoler le taureau en l’honneur du dieu. Le nouveau roi s’empresse d’oublier ce marché. La bête est trop belle pour qu’il la sacrifie à Neptune ; il se l’approprie.

				Minos avait épousé Pasiphaé, fille du dieu soleil Hélios. Il en avait eu quelques enfants, dont une fille Ariane. Pour assouvir son désir de vengeance, Neptune inspire à Pasiphaé une passion contre-nature : la reine tombe amoureuse de l’animal. Un amour qui n’a rien de très platonique. Pasiphaé se fait construire par Dédale une vache de bois dans laquelle elle s’enferme. Sous cette forme, elle se fait monter par le taureau, abusé par le simulacre. De cette union entre la belle et la bête, naît un monstre au corps d’homme et à la tête de taureau. On l’appela « Minotaure », le taureau de Minos. Pour se débarrasser de son encombrant bâtard,  le roi demanda à Dédale de creuser un labyrinthe (à Cnossos) où il fut enfermé et nourri, durant de nombreuses années, de jeunes vierges fournies en tribut par Athènes jusqu’à ce que Thésée, aidé par Ariane, la fille de Minos, entre dans le labyrinthe et le tue.
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			Sa planète : Vénus

			Le signe du Taureau est traditionnellement associé à la planète Vénus, Aphrodite chez les Grecs. Déesse de l’amour et de la beauté, Aphrodite est la fille d’Ouranos (le Ciel) et de l’écume de la mer. Elle fait partie des douze grands Olympiens. Pour les Grecs, elle représentait le pouvoir sexuel féminin (une force plutôt maléfique qui rend les dieux et les hommes idiots et dépendants). Ils la considéraient comme une femme frivole (seulement soucieuse de plaire, de séduire), souvent cruelle et parfois ridicule. En revanche, chez les Romains, son homologue Vénus est une déesse (de l’amour et de la beauté) nettement plus douce et lénifiante.

			Le signe est aussi lié à la Lune Noireu. Avec Vénus, le Taureau est plénitude des sens, affectivité envahissante, griserie des sentiments, des émotions, des sensations. Avec Vénus, il a soif de vivre, il aspire au bonheur. Avec Vénus, il est gourmet et gourmand. Les plaisirs de la table le disputent à ceux du sexe, les plaisirs de la peau à ceux de l’œil. Mais si Vénus est la grâce, la Lune Noire est la pesanteur.

			Avec la Lune Noire, le Taureau est inhibition, retenue de la tendresse, parcimonie des caresses : silence des passions. Avec la Lune Noire, il est susceptible, chatouilleux de l’amour-propre. Avec la Lune Noire, il est réfléchi, formaliste, contemplatif. Avec Vénus, le désir l’emporte sur les besoins. Avec la Lune Noire, les besoins triomphent des désirs, la réalité du plaisir. Car la Lune Noire est refoulement des pulsions, étouffement des instincts, interdit des émotions. Avec Vénus, le Taureau est une fête ; avec la Lune Noire, c’est un rituel.

			Entre Vénus et la Lune Noire, le Taureau a ainsi une nature tour à tour explosive et policée, c’est un personnage alternativement bon vivant et cérémonieux. Vénus lui inspire la bienveillance, le sens du décorum : tout un art de bien vivre en bonne société. La Lune Noire, en revanche, le tient sur son quant-à-soi. Il en oublie d’être communicatif, chaleureux : sa participation se réduit au nécessaire.

			D

			La Maison du Taureau

			Le Taureau est représenté par la Maisonu ii, la Maison des biens propres. Dans un thème astrologique, la Maison ii est l’espace de la matérialisation des valeurs individuelles de l’ascendantu. Si la Maison i symbolise le moi, le corps, la Maison ii symbolise les besoins. Manger, boire, dormir… à ce niveau, les besoins sont les mêmes pour tout le monde, nécessaires à la survie du corps. Aussi la Maison ii décrit moins les besoins pour ce qu’ils sont que les moyens propres à chacun pour les satisfaire. Ces moyens sont de deux sortes. D’une part, les biens dont nous avons jouissance dès notre naissance. Toute notre enfance, la satisfaction des besoins dépendra de l’importance et de la qualité de nos ressources. D’autre part, les biens que nous pouvons acquérir en usant de nos propres capacités, de nos propres compétences. Dans notre contexte économique, ces deux sortes de moyens se résument sous un seul titre : l’argent. Avec la Maison II, le Taureau est ainsi à la fois conservateur et productif, généreux sans prodigalité. Il est avant tout un créateur de richesses même quand la fortune ne lui sourit pas. Mais, en général, il obtient toujours ce qu’il veut, à condition de le vouloir vraiment.

			
				
					1 Les termes suivis de ce symbole sont définis dans « Le petit dico de l’astro ».

				

				
					2 Société américaine de psychiatrie, « Troubles de la personnalité » dans Manuel diagnostique et statistique des troubles mentaux, DSM-IV, Masson, 1994.

				

				
					3 Statistiques IMWA/Université de Munich dans Gunter Sachs, Le Dossier astrologie. La preuve scientifique qu’il existe un lien mesurable entre les signes du zodiaque et le comportement humain, Michel Lafon, 2000.

				

			

		

	

Le Moi Taureau

L

Le Taureau est sans doute le signe du zodiaque le plus réfléchi : il ne s’engage jamais à la légère, pèse toujours le pour et le contre avant de se décider. Cette lenteur le dessert parfois parce qu’il rate des opportunités favorables (il ne saisit pas sa chance, il est désarmé devant des situations d’urgence, etc.), mais, dans l’ensemble, c’est plutôt bien. Il est aussi souvent spontanément hostile (il peut se braquer, se fermer) à tout ce qui vient bousculer ses habitudes, son confort, son programme. Les petits changements l’horripilent, les grands le paniquent un peu. À l’extrême, ça vire à l’obsessionnel (il s’obstine dans l’erreur, nourrit des idées fixes, porte des œillères, etc.).

D

Son caractère

Au quotidien, le Taureau n’est ni un lambin ni un mollasson, même s’il donne parfois l’impression d’un certain retard à l’allumage. La persistance de ses comportements l’oblige en réalité à réfléchir plutôt deux fois qu’une avant d’agir. Il est peut être long à prendre des habitudes mais, ensuite, elles dureraient facilement toute une vie. Bref, il ne s’engage jamais à la légère, envisage toutes les éventualités, il rumine un certain temps avant de prendre ses décisions. Dans l’ensemble, il évite ainsi les conséquences de trop de précipitation. Manquant d’esprit de répartie, de sens de l’à-propos, il esquive naturellement les situations sociales ou professionnelles où ces qualités sont nécessaires. Il préfère les activités où l’improvisation est réduite à sa plus simple expression : les travaux de routine et les tâches répétitives ne le rebutent pas. Car il excelle, en revanche, dans toutes les activités où les rôles, les objectifs sont définis, les techniques éprouvées.

Conservateur, il est, a priori, réfractaire à toutes les innovations de mœurs et de méthodes. Il est plus ou moins hostile à tout ce qui peut venir bousculer ses habitudes, son confort, son programme. Un « tiens » valant mieux que deux « tu l’auras », il a tendance à investir dans les valeurs stables, à user de moyens qui ont fait leurs preuves ; l’obstination, même si elle vire parfois à l’idée fixe, lui semble souvent préférable à l’innovation.

Goût de la tradition, besoin de sécurité, il ne se sent vraiment à son aise qu’à condition de ne pas être en situation de risque. Il s’épanouit, en revanche, dans des décors familiers, avec des interlocuteurs de confiance.

D

Son enfance

Enfant, le Taureau est plus ou moins méditatif, calme dans l’ensemble, même s’il voit parfois rouge et pique des colères mémorables. D’une nature sensible, même s’il n’extériorise pas facilement ses sentiments, il a besoin d’être câliné, de baigner dans une atmosphère affectueuse. Gourmand de tous les plaisirs, il réclame beaucoup d’amour, d’attentions tendres. Il a besoin de sécurité, de certitudes, d’évoluer dans un univers moral stable, dans un monde d’habitudes. Ses joies et ses chagrins sont sans réserve. Ses plaisirs et ses peines sont absolus ; il a des difficultés pour les partager. Ses sentiments sont entiers ; il est aussi jaloux de ses privilèges que des faveurs qu’il accorde.

D’une intelligence profonde, il est plutôt réfléchi, assez raisonnable. Il a toujours besoin d’un certain temps pour assimiler les notions nouvelles, les données d’un problème. Physiquement ou intellectuellement, il déteste être bousculé. Têtu, il a parfois des œillères, il ne veut rien comprendre. Il veut en réalité faire ses preuves, tirer ses propres leçons de la réalité, de ses succès ou de ses erreurs.

D

À quoi carbure-t-il ?

Sa valeur dominante : la loi

Il manifeste parfois des réticences pour s’engager (peu de spontanéité), mais après c’est du sûr, de l’inébranlable. Il est aussi tenace que patient. Pour lui, une décision, une promesse (faite à lui-même ou aux autres), c’est sacré. Pas question de ne pas les tenir, de changer d’avis, de cap ou de direction. Il est, par exemple, d’une ponctualité parfaite.

Sa force

L’inébranlable fermeté de ses décisions. Quand il s’est fixé un objectif, rien ne peut l’en détourner. Ni les difficultés pratiques (il trouve les moyens), ni les imprévus (des incidents de parcours), ni le manque de soutien, voire l’opposition des autres (il assume ses responsabilités).

Sa faiblesse

En restant fidèle à sa première décision envers et contre tout, il en devient parfois l’esclave. Il n’ose pas changer ses plans (alors que ce serait plus réaliste, plus profitable) sans se sentir inconsciemment coupable et menacé.

Comment le prendre

En apparence, c’est souvent un calme (presque aussi placide qu’une Limousine), mais sous la surface s’agitent des courants violents. Il se contient beaucoup (il ne réagit jamais sur le coup), il a tendance à accumuler (ressentiments, frustrations, colères…) et il arrive toujours un moment où il ne peut plus rien supporter. Donc, il faut faire de la prévention : l’encourager à exprimer ses problèmes, ses sentiments. L’aider à dépassionner (situations, événement…) et à dédramatiser (c’est quelqu’un qui prend tout au sérieux) par l’humour.

D

Quelle chance a-t-il ?

Le Taureau jouit d’un très bon capital chance. Mais il rate parfois le coche ou la bonne aubaine par manque de réflexe. Il réfléchit souvent trop (par peur de se tromper, de se faire avoir) et après c’est trop tard. Comment peut-il attraper la chance plus souvent ? En étant plus spontané. Et en s’adaptant avec bonne humeur au lieu de se plaindre si les choses ne tournent pas comme il l’avait espéré.

La chance du Taureau est particulièrement tangible dans le domaine financier, de l’argent gagné et des biens matériels. C’est généralement un signe d’aisance et de prospérité.

C’est aussi un bon présage pour la profession, la carrière et la réussite sociale des enfants.

D

Ses années clefs

Dans la vie, il y a des hauts et des bas, des moments charnières, des périodes clefs à ne pas rater. Quel avenir pour le Taureau ? Voilà un aperçu (non exhaustif) de ses possibilités.

2014

Elle fait mal, cette opposition de Saturneu. Revers de fortune, restrictions, frustrations… Rien ne se fait en temps et en heure, les projets sont gelés, les attentes déçues. Pas de doute, d’une manière ou d’une autre, le Taureau va devoir se serrer la ceinture. La bonne attitude : s’adapter au lieu de rechigner, changer ses plans au lieu de s’entêter, prendre chaque problème comme une opportunité au lieu de rester bloqué sur ses positions. Mais le 23 décembre, c’est fini ! Tout redevient plus léger. Moins de contraintes et de restrictions (familiales, professionnelles, financières…). Et plus de petits et grands plaisirs, de liberté de mouvement, de possibilités d’expansion, de sentiments de bien-être. Les projets gelés ou retardés refont surface.

2017

Séparation, excès de vitesse, licenciement abusif, litige… Il y a des risques de bisbille avec la loi (double oppositionu de Jupiteru à partir du 11 octobre et carréu de la Tête du Dragonu). Rien de dramatique la plupart du temps (trigoneu de Jupiter qui fluidifie), sauf que c’est toujours pénible pour le moral et le porte-monnaie (les avocats et les amendes coûtent cher). Bref, une année où il est au pied du mur (amour, travail), obligé de faire des choix importants (et douloureux s’il laisse pourrir). Mieux vaut prendre les devants plutôt que d’attendre d’y être contraint par les événements (et les autres).

2018

Petite excursion d’Uranusu dans le signe entre la mi-mai et le début novembre (il ne s’ « installe » durablement dans le signe qu’en 2019). L’événement est rare : ça n’arrive qu’une fois tous les quatre-vingt-quatre ans.
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